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Fédération Internationale 
des Ligues catholiques féminines 

Sur l'initiative de la Ligue Patriotique des Françaises, 
grande association qui comprend 450.000 adhérentes, une 
réunion internationale des plus importantes, vient de se 
tenir à Bruxelles, les 26 et 27 août. 

Le bureau était composé de: la Vtesse. de Vélard, pré­
sidente-adjointe de la Ligue Patriotique des Françaises, 
ayant auprès d'elle la marquise du Chasteler, présidente 
de la Ligue des femmes chrétiennes de Bruxelles, Made­
moiselle Frossard, secrétaire générale de la Ligue Pa­
triotique des Françaises et le R. P. Pupey-Girard, Au­
mônier-Conseil. 

Lecture est donnée des lettres de S. E. le cardinal 
Mercier, archevêque de Malines et de S. G. Mgr. l'arche­
vêque de Paris, donnant à cette initiative les plus formels 
encouragements. 

Dans son discours d'ouverture, la Présidente démontre 
l'utilité d'une entente internationale entre les Ligues ca­
tholiques féminines pour travailler au maintien de la Foi, 
à la défense des libertés religieuses et à l'organisation de 
l'action sociale catholique. 

Les Ligues représentées sont: 
1) Allemagne. — Der katholische Frauenbund (Cologne). 

Der Verband Katholischer Vereine 
erwerbstätiger Frauen und Mädchen 
Deutschlands (Berlin). 

2) Angleterre. — Catholic Women's league. 
3) Autriche. — Die kath. Reichs Frauenorganisation 

(Vienne). 
4) Belgique. — Ligue des femmes chrétiennes de Bru­

xelles. 
5) Brésil. — Ligue des femmes chrétiennes de Bahia. 
6) Espagne. — Union de Damas Espanolas del sogrado 

Corazon de Jesus (Madrid). 
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Liga de Senoras Catolicas para le De­
fensa social (Barcelone).. 

7) France. — Ligue Patriotique des Françaises. 
8) Italie. — Unione fra le Donne Catoliche d'Italia. 
9) Lorraine. — Ligue des femmes Lorraines. 
10) Portugal. — La Liga da Secào social Christan. 
11) Suisse. — Ligue des femmes catholiques suisses 

( K a t h . F r a u e n b u n d ) . 
12) Uruguay. — Ligas de damas catolicas del Uruguay. 
13) L'Association catholique internationale des Oeuvres 

pour la protection de la jeune fille. 

Tour à tour les déléguées officielles exposent dans 
d'admirables rapports l'origine, le but, le caractère, les 
statuts, l'organisation de leurs Ligues respectives. 

A constater des étonnants résultats, on comprend la 
portée que peut avoir et la puissance dont doit disposer 
un Conseil international formé de tels éléments et servi 
par un office central dont l'organisation vient d'être mise 
au point par toutes les ligues fédérées. 

Centre de renseignements et des services réciproques, 
ce secrétariat permanent, à la disposition de toutes ces 
Ligues, est destiné à devenir une véritable agence interna­
tionale de presse et de propagande. La charge de cet 
office est confiée par l'unanimité des Ligues à la Ligue 
Patriotique des Françaises: son siège sera à Paris. 

Après deux journées d'étude, les déléguées adoptent 
les statuts du Conseil International dont elles décident la 
constitution. Ce conseil comprend quatre déléguées par 
nation, l'Association catholique internationale des Oeu­
vres de Protection de la jeune fille étant considérée com­
me une nation. Il doit se réunir tous les ans, mais dans 
l'intervalle, les Ligues seront en communication cons­
tante par la Chronique internationale et par l'Office per­
manent. Il nous semble qu'une pareille fédération qui ré­
pond à l'attente de beaucoup, peut, tout en stimulant le 
zèle des organisations fédérées, favoriser singulièrement 
un mouvement international d'entente plus complet et 
plus général encore avec les groupements catholiques 
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féminins, en y comprenant, comme le Conseil l'adoptait 
dans son programme, les organisations professionnelles 
ouvrières. 

Cet objectif est bien fait pour tenter l'ambition géné­
reuse des catholiques. 

La Suisse était représentée à cette conférence interna­
tionale par Madame de Montenach, Mlle Clément et 
Mlle Auderset, toutes trois désignées, vu l'urgence, par 
M. Pestalozzi-Pfyffer, président du Volksverein. 


